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Territoire de Belfort, la bâtisse 
est peu commune, pyramide·s 
dè verre imaginées par Lucien 
Kroll, les alentours, un écrin de 
verdure et d'eau aux étangs du 
Malsaucy, et une fois par an le 
festival des Eurockéennes ins­
talle son rock et sa dynamique 
artistique et folle sur la même 
presqu'île. Un lieu à part, où la 
place de l'humain chatoie sans 
cesse· .vec son milieu, s'installe, 
écoute, répond et rend compte 
de cette nature captée au tra­
vers d'expérience, et de regards 
d'artiste. « Nous cultivons une 
approche sensible et tentons de 
développer des liens avec le vi-

À la Maison départementale de l'environnement du Malsaucy, la plasticienne Clémentine 
Martinez propose chaque année des ateliers différents autour des pigments et supports 
naturels. Photo Michaël Desprez 

Découvrir 

vant, de susciter de l'attention 
pour saisir les enjeux et les limi­
tes planétaires», résume Vin­
cent Rouire, directeur de la 
MDE. 

Herbier géant 
et modelage de la terre 

Fin juillet, on pourra créer un 
herbier géant par le dessin, le 

La beauté de la cascade 
du Rummel à Lepui-x 

La cascade du Rummel part en éventail. On peut y tremper 
les pieds. Photo Christine Rondot 

Belle en toute saison ! La cas­
cade du Rummel, située à 
803 m sur la commune de Le­
puix, bondit entre les rochers 
et les éboulis ! Cette chute 
d'eau, généreuse au prin­
temps, n'est jamais à sec. Le 
promeneur y accède par la 
D465, en se garant sur le petit 
parking qui mène à l'étang du 
Petit Haut, près d'un lacet in­
diquant « Pont du Rummel ». 
Les plus courageux partiront 
du Saut de la truite, en bas, ou 
du sommet, en haut, en sui-

vant le balisage triangle bleu. 
La cascade gagne de la force 
tranquillement, sans surpri­
se. 

C'est l'eau ... de la Savoureu­
se qui coule ici ! La source naît 
près du sommet puis chemine 
en emp runtant la  fo rêt et  
quelques chaos glacières. La 
cascadé du Rummel est un ra­
vissement en été, lorsque la 
canicule frappe. Attention, il 
arrive que les moustiques par­
tent en chasse ... Juste après la 
cascade, la forêt est privée. 

frottage et la gravure pour in­
terpréter un arbre ou une fleur. 
Explorer les alternatives au su­
cre à la vanille et au café avec 
des tests d'appareil solaire pour 
le séchage de plantes, la torré­
faction. 

En août, la MDE plonge les 
mains dans la terre pour en pu -
rifier l'argile et le modeler et la 

Déguster 

tête dans les étoiles avec les a: 
tronomes amateurs du planét 
rium de Belfort. On pourra au 
si carder la laine pour fabriqw 
une marmite norvégienne, coi 
fectionner des empreintes d'a 
bres, d'herbes à la sanguin 
l'aquarelle, le fusain et pou 
quoi pas la sève des feuille

Sculpter de petits objets avE 

La place d'Armes de Belfort 
pour se restaurer au calme 
Avec le temps et les réhabili­
tations successives des pla­
ces d'Armes et de la Républi­
que, cette partie de la vieille­
v i'l l e  d e  B e l f o r t  s ' e s t  
spécialisée dans la restaura­
tion et les bars, avec des ter­
rasses toujours plus éten­
dues entre la cathédrale et 
l'hôtel de ville. C'est particu­
lièrement vrai le soir puis­
que la circulation automobi­
le y est alors coupée pour 

. laisser les consommateurs 

au calme. Il est aussi possit 
d 'y  pique-niquer, notar 
ment en journée grâce ai 
bancs publics qui peuve 
être déplacés en fonction , 
l'ensoleillement ou du nm 
bre de personnes. Belfo1 
enfin, a aussi sa plage, c'e 
à-dire une étendue de sal 
dans laquelle les enfan 
peuvent jouer tandis que 1 
parénts peuvent se pos 
dans une chaise longue, so 
un parasol. 

La place d'Armes à Belfort. Photo Philippe Piot 


